
II. Les Lumières
• Le déclic va se faire en octobre 1749, alors que 

Diderot, ami de Rousseau, est emprisonné au 
château de Vincennes à cause de la publication 
du premier volume de l’Encyclopédie. 

• Rousseau va lui rendre visite, mais en chemin, 
dit-il, il est frappé par une idée à laquelle 
personne n’avait songé. C’est ce qu’on appelle 
« l’illumination de Vincennes »



« L’illumination de 
Vincennes »  

« Tout d'un coup je me 
sens l'esprit ébloui de 

mille lumières ; des 
foules d'idées s'y 

présentèrent à la fois 
avec une force et une 
confusion qui me jeta 

dans un trouble 
inexprimable »



II. Les Lumières
• Cette idée, c’est le contrepied de tout ce que les 

écrivains des Lumières ont défendu jusqu’alors. 

• On pensait en effet que la civilisation, le 
progrès, la vie en société, rendaient les 
hommes plus polis, plus justes. 

• Et si c'était le contraire ? Et si la nature nous 
avait faits bons et vertueux, tandis que la 
société nous rend injustes et égoïstes ?



• Rousseau va développer 
cette idée dans différents 
écrits : le Discours sur les 
sciences et les arts, et le 
Discours sur l’origine de 
l’inégalité et le Contrat social. 

• Cette idée ouvre le chemin à 
une remise en cause globale 
de la société, là où Diderot, 
Voltaire, Montesquieu 
proposaient surtout des 
améliorations. 

• Sans s’en douter, Rousseau 
vient de rédiger le manuel des 
révolutionnaires de 1789 !



II. Les Lumières
• Rousseau est aussi l’auteur du premier livre de 

pédagogie ! 

• Dans l’Émile (1772) il imagine un jeune homme de 
bonne famille qui reçoit des cours d’un précepteur. 

• Rousseau rédige un programme d’éducation qu’il 
veut adapté à l’enfance et progressif. 

• À l’époque on considérait l’enfant comme un 
adulte de plus petite taille !





II. Les Lumières
• Mais le chapitre de l’Émile consacré à 

l’éducation religieuse fait scandale : Rousseau 
privilège la moralité individuelle aux 
enseignements formels de l’Evangile. 

• Le livre est condamné à être détruit et Rousseau 
part en Suisse. 

• Il craint d’être arrêté et brûlé pour blasphème.



Rousseau prend un habit oriental 
pour échapper à la police.



II. Les Lumières
• Il occupe son exil en se livrant à des 

promenades : il ramasse des herbes pour sa 
collection : son herbier. 

• Ce faisant, il réhabilite l’idée de nature et pose 
des jalons pour le courant littéraire qui suivra, le 
romantisme. 

• On dit parfois que Rousseau fait partie des pré-
romantiques 





II. Les Lumières
• La fin de la vie de Rousseau est assez sombre : 

devenu paranoïaque, il se brouille avec ses 
amis. 

• Il est recueilli par un admirateur, le marquis de 
Girardin, qui lui construit une petite maison 
rustique dans le parc de son château 
d’Ermenonville. 

• C’est là que Rousseau meurt en 1778.



la cabane de Rousseau 
à Ermenonville



son tombeau dans le parc d’Ermenonville



son tombeau dans le parc d’Ermenonville



II. Les Lumières

• Rousseau a été reconnu comme le père de la 
Révolution française. 

• En 1794, son corps est transféré au Panthéon 
au cours d’une cérémonie solennelle. 

• Il y repose en face de Voltaire, avec qui il avait 
des relations pourtant conflictuelles…







II. Les Lumières
• C’est un auteur qui a été énormément lu et 

commenté. 

• Il est mort avant la Révolution, et on lui a sans 
doute fait dire à cette époque beaucoup de 
choses qu’il n’avait pas pensées. 

• On en fait aussi l’ancêtre du socialisme et même 
des régimes autoritaires qui s’en sont réclamés.



sa statue à Genève














